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Département : Aude 
Communes : Bizanet, Narbonne 
Date de création : Décret du 22 février 1968 
Superficie : 979 ha 
Carte IGN 1/25 000e : 2843 OT 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le décret justifie le classement pour le caractère 
pittoresque du site. L’abbaye de Fontfroide, 
prestigieux monument de l’art roman, est intimement 

liée à son l’écrin paysager boisé et méditerranéen, 
qui lui confère une ambiance de confidentialité.  
 
Le classement des abords de l’abbaye de Fontfroide 
a été motivé par une demande du propriétaire de 

l’époque, le périmètre classé se limite à ses parcelles. 
 

 
 

� Composantes paysagères  et naturelles :         
Blottie au fond d’un vallon, l’abbaye cistercienne de Fontfroide a été construite au cœur d’un 

massif boisé, à une vingtaine de kilomètres au Sud-Ouest de Narbonne, sur les premiers contreforts 
des Corbières. Cet écrin naturel confère ainsi à l’abbaye l’isolement recherché par ses fondateurs, 
lui donnant toute sa signification. 
 
Les imposants bâtiments de l’abbaye ont été construits avec les pierres de grès extraites sur place. 
Les couleurs chaudes des murs rappellent ainsi les teintes de la terre et des affleurements rocheux.  

 
Le site classé est constitué d’un ensemble de collines irrégulières, certaines aux pentes douces, 
d’autres aux versants raides et rocheux. Les plus élevées, dans la partie Nord-Est du site classé, 
dépassent 270 m (le Roc de Fontfroide culmine à 287 m). Ces collines sont séparées par des vallées 
étroites et profondes, mais à certains endroits par des vallées plus ouvertes plantées de vignes. 

 
Ces reliefs sont couverts par une végétation typiquement méditerranéenne (futaie de pin d’Alep 
et de pin maritime, chêne vert, maquis à bruyère, genêts, cistes…). A de multiples endroits des 
blocs rocheux et de petites falaises de calcaires ou de grès viennent rompre l’uniformité de cette 
couverture forestière. 
 

Depuis la croix de Fontfroide, en haut de la colline qui surplombe l’abbaye, on peut apprécier un 
point de vue sur une grande partie du site classé, et au-delà sur le massif du Canigou au Sud, la 
plaine viticole de Lézignan-Corbières et la Montagne Noire au Nord. Depuis les crêtes des collines 
de la frange Est du site classé, la vue s’étend sur le littoral méditerranéen et les étangs de Bages-
Sigean et de Leucate. 
 

Le périmètre classé protège l’environnement immédiat de l’abbaye mais ne couvre pas 
l’intégralité de l’unité paysagère formée par le massif forestier de Fontfroide. En effet ce massif 
s’étend sur plus de 3000 hectares et présente un grand intérêt paysager et écologique, dans une 
région à faible couverture forestière. La flore du massif de Fontfroide est l’une des plus intéressante 
des Corbières, elle abrite des espèces rares, et notamment une grande richesse et diversité des 
espèces de cistes. 

 
S I T E  C L A S S É  L A N G U E D O C – R O U S S I L L O N  

Terrains entourant l’Abbaye  
de Fontfroide   (SI00000591) 

Au cœur de collines boisées, le clocher de l’abbaye de 
Fontfroide (janvier 2007). 
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� Histoire :  
Fontfroide est considérée comme l'une des plus belles abbayes cisterciennes de France. Grand site 
culturel du Narbonnais, elle est aussi la porte du pays cathare. Fondée à la fin du XIe siècle à la 
suite d' une donation des comtes de Narbonne, l'abbaye devient cistercienne en 1146. Dès le XVe 

siècle, l'abbaye devient une simple commende, puis au XVIIe siècle elle n'est plus qu'un bénéfice 
au profit de l'évêque de Perpignan. Vendue comme bien national à la Révolution, cette abbaye, 
largement reconstruite aux XVIIe et XVIIIe siècles, subit quelques destructions. A nouveau occupée 
par des religieux, les bernardins, qui seront expulsés en 1901, elle sera acquise par Gustave Fayet 
en 1908. Celui-ci s'attache à la restauration de l'abbaye. 
 

L'abbaye présente un plan formé par deux quadrilatères. Le premier, d'époque médiévale, 
comporte l'église abbatiale, la salle capitulaire, la salle des morts et le cellier ouest (XIIe siècle) et le 
cloître (seconde moitié du XIIIe siècle). Le second est formé de trois corps de bâtiment du XVIIIe 
siècle et d'un bâtiment du XIIe siècle surélevé au XVe siècle (le salon vert, l'ancien réfectoire, le 
grand salon et la salle à manger, et la bibliothèque). 
 

Le cloître a pour rôle de relier les principaux bâtiments du 
monument dont il est le centre. Ses galeries, voûtes sur croisées 
d’ogives, retombent sur des culs-de lampe ou des chapiteaux 
feuillagés. L’église abbatiale toujours construite sur le point le 
plus haut du monastère, respecte le plan traditionnel en forme 
de croix latine. Rythmée par cinq travées, la nef élève jusqu’à 

20 mètres sa voûte en berceau brisé. Dans le collatéral sud 
s’ouvrent cinq chapelles datant du début du XIVème siècle. 
Construite entre 1180 et 1280, la salle capitulaire marie la 
sobriété et la majesté, la puissance et la légèreté.  
 
Au XVIIème siècle, les abords de l’abbaye ont été embellis par la réalisation d’une cour d’honneur 

avec porte d’entrée monumentale jouxtée de jardins, dont une roseraie remarquable. Ces jardins 
dégagent une ambiance méditerranéenne fleurie et colorée, changeant au fil des saisons. 
 
Les environs de l’abbaye témoignent d’un passé riche. Au pied du massif de Fontfroide on trouve 
encore un chapelet de propriétés qui correspondent aux anciennes granges de Fontfroide. On 

trouve également à plusieurs endroits les ruines d’anciennes bergeries et moulins. 
 

� Activités humaines :  
- Tourisme : la visite de l’abbaye attire environ 100 000 
personnes par an. 
- Agriculture : deux exploitations agricoles, quelques 

parcelles de vignes. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La cour de l’abbaye de Fontfroide (janvier 2007). 

 

Le vignoble cultivé derrière l’abbaye
(janvier 2007).

 

Vue panoramique depuis la croix de Fontfroide, en direction du Nord-Ouest (janvier 2007). 
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Le périmètre classé aux abords de l’abbaye de Fontfroide. Fond de carte : IGN BD Carto 1/100 000e. 
http://carto.languedoc-roussillon.ecologie.gouv.fr/ 

 
 
 

� Evolution du périmètre classé :  
Un projet d’extension du périmètre est en cours de validation. 
 

� Etat actuel de conservation du site : 
Le paysage de l’abbaye et de ses abords a été bien 
préservé. Néanmoins le faciès de la végétation a été 
transformé depuis le classement par des incendies à 

répétition, notamment celui particulièrement grave de 1986. 
Le paysage végétal des collines entourant l’abbaye de 
Fontfroide est donc marqué par les reboisements de pins.  
 

� Problèmes :  
Le principal problème est le risque d’incendie élevé dans ce massif très sec et aux essences 

facilement inflammables ( maquis, conifères…).  
La fréquentation touristique importante est un facteur d’aggravation du risque d’incendie, et a des 
impacts sur les abords de l’abbaye (cheminements sauvages, dépôts d’ordures…). 

 
 
 

� Inventaires concernant le site classé : 
- ZNIEFF n° 0000.2004, Type II, « Massif des Corbières Orientales », 90 242 ha 
- ZNIEFF n° 2004.0004, Type I, « Bois du Vicomte et Forêt de Fontfroide », 5254 ha. 
 

� Autres mesures de protection touchant le site classé : 
- Zone de Protection Spéciale « Corbières Orientales », FR9112008 (NATURA 2000), 25 430 ha. 
- Parc Naturel Régional de la Narbonnaise en Méditerranée. 
- Abbaye de Fontfroide Monument historique classé (21 février 2001)  

Paysage de collines et vallées étroites,  
caractéristique du massif de Fontfroide  

(janvier 2007). 
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� Propriétaires fonciers : 

L’abbaye de Fontfroide et les terrains environnants appartiennent à des particuliers, associés sous 
la forme d’une Société Civile Immobilière Abbaye de Fontfroide. 

 
� Gestionnaires et orientations pour la gestion du site : 

La Société Civile Immobilière de l’Abbaye de Fontfroide accueille les visiteurs et gère l’abbaye et 
le massif forestier qui l’entoure. A la fin des années 90 l’abbaye a fait l’objet d’études et de projets 
sur l’aménagement et la valorisation touristique du site, mais ces projets n’ont pas aboutis.  
 

La DIREN-LR travaille actuellement sur un projet d’extension du périmètre du site classé de 
Fontfroide. En effet le périmètre actuel repose sur les limites de l’ancien domaine d’exploitation de 
l’abbaye, mais ne prend pas assez en compte les critères paysagers et historiques, le lien entre le 
monument et les espaces liés à son fonctionnement. Un nouveau périmètre pourrait englober 
l’ensemble du massif de Fontfroide, et les anciennes fermes exploitées par l’abbaye. 
 

L’ONF gère l’ensemble du massif forestier de Fontfroide, qui s’étend au-delà du site classé, et fait 
l’objet d’un PAFI (Plan d’Aménagements des Forêts Contre l’Incendie). cette logique de défense 
des forêts contre les incendies repose sur l’entretien des boisements et débroussaillage, la 
sensibilisation du public, l’implantation de divers équipements (tours de guets, réservoirs d’eau, 
pistes forestières….), et la création de pare-feu. Les interventions de l’ONF peuvent donc avoir un 
impact notable sur le paysage. 

 
Un autre acteur amené à intervenir dans la gestion du massif de Fontfroide est le Parc Naturel 
Régional (PNR) de la Narbonnaise en Méditerranée. En effet le Massif de Fontfroide est une des 
unités paysagères comprise dans ce PNR qui s’étend sur 80 000 hectares. La sauvegarde, la 
valorisation et la réhabilitation du patrimoine paysager est un des axes de la « Charte du Parc ». 
Prochainement un « plan de paysage » sera établi pour chaque zone paysagère du territoire du 

Parc, dans ce cadre un observatoire photographique du paysage a été mis en place.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
ADELE CONSULTANTS, avril 2003, Etude d’expertise concernant l’extension 
du site classé de l’abbaye de Fontfroide, DIREN L-R. 
 
ONF Service Départemental de l’Aude, 2000, Massif de Fontfroide : Plan 
d’Aménagements des Forêts Contre l’Incendie, ONF Aude/ DDAF Aude. 
 
http://www.fontfroide.com  
 
http://www.parc-naturel-narbonnaise.fr  

La colline de gauche porte la croix de Fontfroide (janvier 2007). 

 

Clocher de l’église abbatiale et cloître de Fontfroide 
(janvier 2007).

 


